mprtmern- de a Statior . e de c '8<-ce Docteur Ge'anr H. SIMON 


AoteinçttteMi > DLM, -' : - E2 = 33:37 

__ _ PUBLICATION PERIODIQUE CPP N° 536 A D 

BULLETIN TECHNIQUE DES STATIONS D’AVERTISSEMENTS AGRICOLES 


EDITION DE LA STATION “ILE DE FRANCE 

PARIS. HAUTS DE SEINE SEINE SAINT DENIS. VAL DE MARNE. 

ESSONNE VAL D'OISE YVELINES. SEINE ET MARNE 

SERVICE DE LA PROTECTION DES VEGETAUX 

47, rue Paul Doumer, 93100 MONTREUIL - Tél. 287.76.71 

60 F 


ABONNEMENT ANNUEL : 

Régisseur de Recettes ■ D.D.A P.V-Services Vetérma.res 

107 bis, rue du Faubourg Saint-Denis. 75010 PARIS 

CCP 9063 96 U PARIS 


BULLETIN N 0 188 - 2 JUIN 1982. 


EDITION GRANDES CULTURES - ENVOI N° 7 t 


MILDIOU 


POMME DE TERRE 


Aucune tache n'a été observée jusqu'à présent. Le concours Mildiou reste ouvert. Sur les 
cultures arrivant au stade 20-25 cm, il est indispensable d'appliquer une protection avec 
un produit de contact. 


CONSEILS DE LUTTE 


Tous les fongicides homologués, ou ayant reçu une autorisation provisoire de vente contre 
le Mildiou de la Pomme de terre, sont capables d'assurer une bonne protection contre cette 
maladie en respectant les conditions suivantes : 

- supprimer les sources d'inoculum primaire (tas de déchets), 

- effectuer un premier traitement à un stade jeune de la culture (environ 20-25 cm), 

.surtout si l'on se situe en zone favorable à la maladie et si l'on cultive une variété 
sensible. 

réaliser ensuite des applications préventives, en tenant compte des cycles de multi- 
plication du champignon. 

renouveler la protection des organes aériens en tenant compte de l'action lessivante 
des pluies : 

a) la pluie intervient alors que la bouillie pulvérisée n'a pas encore séché sur 
le feuillage. Il suffit de quelques millimètres de pluie pour éliminer le fongicide. 

Un nouveau traitement est alors nécessaire au plus tôt , sauf si l'on a utilisé une 
spécialité à base de METALAXYL qui pénètre dans la plante en moins de 30 minutes. 


la bouillle a eu le temps de sécher avant l'arrivée de la pluie; le fongicide 

nér^ tebeaUC ° UP iTx? UX . aU lesslva 9 e * 0n considère qu'un total de 20 à 25 mm de pluie est 
necessaire pour 1 éliminer. Seules les spécialités à base de METALAXYL échappent à l'action 
des pluies du fait de la systémie de ces fongicides. 

- défaner chimiquement les cultures dès que l'optimum de tubérisation est atteint. 

En période d'évolution dangereuse du Mildiou se situant dans une phase de végétation 

METALAXVroui dans U H eS f f ^ qUente a’v U eSt possible ^'utiliser une spécialité à base de 
is d de tell6S condltlons > est le fongicide le plus performant: rémanence 

'J J UUI S fl 

Par contre, à l'approche de la maturité, (circulation de sève ralentie) le METALAXYL perdra 
une grande partie de son intérêt systémique. c.hlhatl perdra 

En cas d'utilisation d'ACYLON P, ne pas traiter plus de 3 fois sur la parcelle. En début de 
campagne, utiliser 2 a 3 contacts ou pénétrants, en végétation active 2 à 3 ACYL0N P 
maximum , en fin de saison contacts ou pénétrants. 

Pour éviter le phénomène d'accoutumance, ne pas employer toujours le même fongicide. 



AJ FONGICIDES A ACTION PREVENTIVE 

1- PRODUITS CUPRIQUES l nombAeu*e* *pé.cialité* , 500 g/kl de cuivAe metaJl et en poudAage) 

2 - PRODUITS ORGANIQUES DE SYNTHESE 


MANCOZEBE 

il) 

160 g/kl 

[nombAeu*e* *pécialité*) 

MANE8E 

(1) 

160 g/kl 

( -idem- ) 

ZJNEBE 

m 

200 g/kl 

1 -idem- ) 

PR0P1NEBE 

m 

210 g/kl 

( AntAacol ) 

FOLPEL 


150 g/hl 

[nombAeu*e* *pécialité* J 

CAPTAFOL 


160 g/kl 

1 OAthodi&olatan ) 

CHL0R0THAL0N1L 

150 g/kl 

( Daconil ) 

MET! RAME 

DE ZINC (U 

200 g/kl 

(PolyAam) 


(/J Ce* matièAe* activa *ont auA*i pAé*enté.e* en poudrage à 1800 g de m.a. en 
tAaitement* complé.mentaÂAe * . 

3 J ASSOCIATIONS DIVERSES A BASE PE CU71/RE At/EC E'UN PES PRODUITS ORGANIQUES DE SYNTHESE 
[nombAeu*e* *pécialité *) . 

8) FONGICIDES A ACTION PREVENTIVE ET A EFFET STOPPANT 

PAoduit* eüicace* *' il* *on£ appliqué.* pea de temp-ô ap^è^ u.ne p&ue contaminatAice, 
loA*que le. champignon a déjà pénétAé da.n^ £e4 £6i4uxi. 

- 1 à 2 jouA* pouA le CV MO KAN IL : 

CVMOXANJL a**ocié à an ou plu*ieuA* fongicide* 

CVMOXANJL + MANCOZEBE l Fulvax , Rémittine) 

CVMOXANJL + CAPTAFOL ♦ FOLPEL [Sggan J 

[N. B. : CVMOXANJL - anciennement CURZATE ) . 

- 3 à 4 joua* pouA le METALAXVL : 

METALAXVL a**ocié au CuivAe (Acijlon bleu J 
METALAXVL a**ocié au Folpel [ Acylon F J 
METALAXVL a**ocié au Manèbe [ Acylon P) 

PYRALE MAIS 

Nous publions ci-dessous une note établie conjointement entre le Service de la Protection 
des Végétaux (S.P.V.), l'Institut National de la Recherche Agronomique (I.N.R.A.), 
l'Association générale des producteurs de Maïs (C.A.G.P.M.) et l'Association de Coordination 
Technique Agricole (A.C.T..A.) 

LES P YRE TH R I NO I DES LIQUIDES CONTRE LA PYRALE DU MAIS 


Seules sont autorisées à la vente, pour lutter contre la Pyrale du Maïs, des spécialités 
en formulation granulée. 

Celles-ci présentent, généralement, une efficacité satisfaisante mais nécessitent le recours 
à des moyens appropriés d'application ( tracteur-enjambeur , appareils aériens, etc...) dont 
la mise en oeuvre entraîne de sérieuses difficultés (rentabilité des investissements, orga- 
nisation des chantiers, conditions d'application, etc ...). 

Ce choix de formulation trouve sa justification dans la recherche d'une rémanence d'action 
suffisante et d'une toxicité limitée à l'égard de l'homme et de l'environnement. 

En 1979, des tests ont été réalisés en plein champ visant à étudier l'intérêt pratique de 
spécialités à base de Pyréthrinoïdes sous formulation liquide dans la lutte contre la 
Pyrale du Maïs. De tels produits, appliqués à un stade suffisamment précoce du Maïs 
(1 m,20 de hauteur) pour permettre le passage d'un pulvérisateur classique, ont présenté 
une bonne efficacité sur Pyrale ainsi que sur Métopolophium dirhodum, espèce de pucerons 
dont les populations avaient pullulé. 


Au cours des deux années suivantes, de nombreux essais ont été mis en place permettant de 
conclure à une efficacité satisfaisante de ces produits sur Pyrale; ils ont mis aussi en 
évidence le risque que faisait encourir leur application de voir se développer des popu- 
lations d'une autre espèce de pucerons : Rhopalosiphum padi. 

C'est ainsi qu'en 1980, sous l'effet de conditions climatiques particulièrement favorables 
au maintien de cette espèce au mois d'août, on a pu observer leurs pullulations dans plu- 
sieurs régions françaises (Alsace, Auvergne, Bassin Parisien, Centre, franche Comté, 

Poitou ...), principalement dans les parcelles traitées avec des spécialités à base’de 
Pyréthrinoïdes liquides. 

En 1981, le même phénomène a pu être à nouveau observé fin juillet, bien que beaucoup 
moins fréquent du fait d'une régression naturelle des populations. Ceci traduit bien 
cependant, le caractère latent d'un tel déséquilibre. 

Les causes inhérentes au développement des populations de Rhopalosiphum padi à la suite 
d'une application de ces produits n ' ontpu être scientifiquement établies. Une des expli- 
cations pourrait être leur action à l'égard de la faune auxiliaire (coccinelles, syrphes 
chrysopes, microhyménoptères). 7 ’ 

Outre la forte nuisibilité de ce puceron qui peut provoquer une perte de récolte s'élevant 
a plusieurs dizaines de Quintaux à l'hectare, la capacité de passer d'une espèoe céréa- 
lière a une autre iblé, maïs, orge ...) et à transmettre le virus de la jaunisse nanisante 

de 1 orge, ainsi que l'ampleur des superficies intéressées, conduisent à être légitimement 
inquiet. 

Malgré l'intérêt certain que ces spécialités offrent dans la lutte contre la pyrale dont 
les populations ont fortement progressé au cours de ces dernières années occasionnant des 
pertes de rendement importantes, les agriculteurs doivent être conscients des risques 
qu'ils encourent ou font encourir aux cultures voisines, du fait de l'utilisation des 
pyréthrinoïdes en formulation liquide. 

C'est pourquoi, la solution consistant à faire appel aux spécialités en formulation 
granulée, qui permet de garantir une bonne protection contre la pyrale sans risquer 
d'induire de tels déséquilibres, nous paraît la seule recommandable, et cela malgré les 
difficultés d'application déjà mentionnées. 

Nous rappelons en page suivante la liste des produits actuellement homologués ou en 
autorisation provisoire de vente pour lutter contre la pyrale du maïs. Il s'agit de 
formulations microgranulées . 

Les doses à appliquer varient de 25 à 30 kg/ha excepté pour EKAMCT dont la faible densité 
des granulés justifie une dose de 15 kg/ha. 

Toute diminution importante de dose par rapport à celle pour laquelle le produit est 
homologué, en particulier en raison d'une localisation du produit sur le ranq, risque de 
conduire à des résultats insuffisants. 


BLE D'HIVER 

ROUILLE JAUNE 

On signale la présence de quelques attaques dans le Sud de Seine et Marne, de l'Essonne 
et en Yvelines. Intervenir dès l'apparition des premiers foyers dans la parcelle. NE PAS 
ENVISAGER DE TRAITEMENT PREVENTIF. 

RAVAGEURS 

La présence de quelques larves de pucerons et de léma a été constatée. Les populations 
observées sont faibles et ne justifient aucune intervention dans l'immédiat. Une faune 

auxiliaire importante (larves de Chrysopes, coccinelles, araignées ) est à prendre 

en considération. Ne pas envisager une intervention avant que le seuil de traitement ne 
soit atteint, (1 épi sur 2 touché par au moins 5 pucerons). 

Pour les préconisations de traitement à l'épiaison, se référer à notre bulletin n° 187. 



V 


COLZA 

On signale quelques attaques de Botrytis sur feuilles ou bas de tiges. Une intervention 
pourrait être rentabilisée en cas d'attaque importante malgré le coût des produits. 

L'Alternaria : aucune attaque sur silique ne nous a été signalée. 


LUTTE CONTRE LA PYRALE DU MAIS 


TYPES VE 
PRODUITS 


PRODUITS 


MATIERES ACTIVES 


SPECIALITES COMMERCIALES 


NOMS 


Bacltla4 



BIOLOGIQUES thuAingZcn4t4 


c kl0AplJA.iph.04 


cijpeAméthAtne. 


e.ndo4ul&an 


e.tA4jnio4 


^cnZtAothZon 


paAathlon 



pCAme.thAi.nc. 


pkox.Zme. 


phoxime. 


>M.o{ i e.nopko4 


DOSES/ HA 



375 g 


tAZazopko4 


NOMS 


Ba.cto4pe.Zne. 


DZpe.1 


DuAtban 1 ,5 G 


50 g RlpcoAd G 


1250 g TkZodan 5 G 


750 g Ekamet GAan. 


750 g PZaZzoI 

SumZ^Acne. 


750 g Ecadton GAan, 

Ekatox 2,5 G 
SopAcd. GAan . 

625 g KAXA4 2,5 g 


75 g PeAthAZnc MG 


1250 g AgAZdZnc 5 G 

Votaton 5 

625 g Votaton 2,5 

DZXox 


1250 g I PZaZzoZ 4upeA 


tétAachtoAvZnpho 4 1500 g GaAdona G 5 


1250 g Ho4tathZon GS 
Ho4tathZon 5 G 


TENEURS 


500 U A 
A K/mg 
360 U 1/mg 



0,2 I 



2,5 % 


2,5 % 


0,3 % 


2,5 % 
2,5 I 



DOSES/HA 


30 kg 


25 kg 


25 kg 


25 kg 


15 kg 


25 kg 


30 kg 


25 kg 


25 kg 


25 kg 
25 kg 

25 kg 
25 kg 


25 kg 


30 kg 


25 kg 




















































